
2 juin 2019 

 

Paroisse Ste-Félicité 

C. P. 99, 1646, rue Landry 

Clarence Creek (Ontario) K0A 1N0 

Tél : 613 488-2000 

http://www.paroissestefelicite.ca 

paroissestefelicite@bellnet.ca  

Pour rejoindre l’abbé Joseph, vous pouvez le contacter par cellulaire au  

613- 371-0090 pour prendre un rendez-vous. Il est également disponible au 

bureau paroissial le jeudi après la messe de 10 h au Centre d’accueil et le 

vendredi après la messe de 9 h. 
  

 

 

 

 

SERVICE DE LA PAROLE : 

 

SERVICE DE L’AUTEL : 

 

SERVICE DE LA 

COMMUNION : 

 

SAMEDI 

8 juin – 16 h 30 

 

Agnès Caron 

 

 

 

Paul Caron 

DIMANCHE 

9 juin – 10 h 30 

 

Denise Pérusse 

 

Christiane et Marc Brazeau 

 

François Vinette, Marielle et 

Pierre Lacoursière 

 

La communauté Ste-Félicité s’associe par ses prières aux personnes qui le désirent : Thérèse 

Saumure, Carole Talbot, Mme Marie Claire Plourde et sa famille, Catherine, la petite fille de 

Micheline et Real Cheff, Agathe Hupé. 
 

Inquiétante disparition 
Dans les Actes des apôtres, il est dit que Jésus, sous le regard de ses apôtres, "s’éleva" et qu’ "une nuée le 

déroba à leurs yeux". Jésus a disparu. Il s’est évaporé en quelque sorte, laissant ses disciples ébahis... et 

désolés. Encore une fois, il a fallu les rassurer, les consoler, les tourner vers l’avenir. Deux hommes vêtus 

de blanc (des anges ?) leur furent envoyés : "Hommes de Galilée, pourquoi restez-vous ainsi à regarder le 

ciel ?" Il nous arrive aussi parfois de rester à contempler le ciel et de nous lamenter parce que nous ne 

voyons plus rien. Tout est noir, et vide. Jésus "monté" au ciel est absent et les anges, hélas, ne viennent pas 

nous rassurer. Mais ce que nous disent aussi les textes, c’est que Jésus, qui connaissait bien ceux qui 

l’entouraient, ne les laisse pas se morfondre trop longtemps : "Il commença d'une manière mystérieuse, à 

être plus présent par sa divinité, alors qu'il était plus éloigné quant à son humanité" explique Léon le Grand. 

Et cette perception de la présence divine de Jésus nous est aussi permise. C’est sans doute cela la belle 

leçon de cette fête de l’Ascension : Jésus, "monté au ciel", invisible et immatériel, nous reste 

mystérieusement présent. Bonne fête à tous, y compris et surtout, à ceux qui doutent de cette présence ! 

Qu'est-ce que le ciel? 
Entrevue de Sophie de Villeneuve, rédactrice en chef de Croire avec le P. Sylvain Gasser, assomptionniste. 

Cela veut dire que le ciel, on peut le voir sur terre ? Mais comment faire ? 

S. G. : La parole du Christ nous invite à décrypter dans ce monde tout ce qui est de l'ordre du travail de 

l'Esprit saint, du travail de Dieu pour enfanter un monde nouveau. Ce monde est mauvais, je suis obligé de 

le constater, et renvoyer à demain l'amélioration du monde, ce n'est pas chrétien. Si le monde meilleur 

était pour demain, le Christ ne serait pas venu épouser notre condition et il ne serait pas allé jusqu'à 

mourir sur la Croix..  
 

Le chrétien doit toujours voir une part de ciel partout ? 

S. G. : S'il n'y en a pas, il doit en offrir une. Nous avons la capacité : offrir un peu d'amour, croire en la 

dignité de la personne, croire que l'être humain, malgré tout, est bon, et qu'il y a de la bonté en toute 

personne... C'est parfois très dur de le penser et de le dire, parce que le monde est ce qu'il est, mais croire 

que c'est tout de même possible, c'est introduire une part de rêve, mais aussi de réalité, dans ce monde. 

Quand vous rencontrez des personnes malades, des prisonniers, ils ne sont pas sur terre, ils sont dans des 

ténèbres obscures, invivables. La présence d'autrui qui leur offre la possibilité d'avancer et d'espérer avec 

quelqu'un, c'est le sacrement du frère qui se vit, c'est Dieu à l'œuvre dans ce monde, c'est ce bout de ciel 

qui nous est offert. 
 

Il faut tout de même s'investir beaucoup pour ouvrir le ciel aux autres et pour le voir soi-

même ! C'est un devoir ? 

S. G. : Ce n'est pas un devoir au sens d'une obligation, c'est une invitation profonde que nous lance le 

Christ. Dans la parabole du jugement dernier, quand le Seigneur appelle les morts qui sont ressuscité, 

« Venez, les bénis de mon Père, car à vous le Royaume des cieux est offert. J'avais faim et vous m'avez 

donné à manger, j'avais soif, vous m'avez donné à boire... », ils répondent : « Quand donc t'avons-nous 

nourri ? » – « Chaque fois que vous l'avez fait à l'un de ces plus petits, c'est à moi que vous l'avez fait ». 

C'est cette évidence évangélique absolue qui nous est rappelée au quotidien. Le ciel, ce n'est rien d'autre 

que cela. Cette part de ciel est déjà possible, je le vois autour de moi. Rendre le ciel possible, c'est rendre 

la personne possible. 
 

Ce n'est pas un monde effrayant, intimidant ? 

S. G. : Quand une main relève quelqu'un qui est à terre, c'est effrayant ? Je ne crois pas ! C'est 

l'engagement qui fait peur. 
 

Mais les apôtres ont eu peur, quand ils ont vu Jésus s'élever dans le ciel ! 

S. G. : Oui, mais que leur a dit l'ange ? « Baissez la tête et retournez auprès de vos frères sur terre, c'est 

là qu'il est, c'est là qu'il revient. » 
 

Oui, c'est ce que nous avons du mal à entendre. 

S. G. : Il faut lever la tête pour voir le ciel, mais ensuite il faut revenir à ras de terre, et c'est peut-être là 

que se trouve le véritable ciel.         https://croire.la-croix.com/Definitions/Bible/Paradis/Qu-est-ce-que-le-ciel?  
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